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Solennité de saint Joseph 
Inauguration de l’année de la famille 
Basilique Notre-Dame de Bonsecours 

Samedi 20 mars 2021 
 
Lectures 
Lecture du deuxième livre de Samuel (2 S 7, 4-5a.12-14a.16 ) 
Psaume 88 
Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre aux Romains (4, 13.16-18.22 ) 
Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (1, 16.18-21.24a) 
 
Homélie 

« Voici que l’ange du Seigneur lui apparut en songe » (Mt 1, 20). 

Frères et sœurs, saint Joseph serait-il un doux rêveur ? La réponse est dans la dernière phrase : 
« Quand Joseph se réveilla, il fit ce que l’ange du Seigneur lui avait prescrit » (Mt 1, 24). 

Au moment de commencer une année de la famille, accueillons cet évangile qui est à l’origine 
du mariage de Marie et Joseph avec tout son réalisme … bien loin d’être un rêve d’adolescent 
ou d’adulte. Deux questions se posent : Pourquoi l’ange s’adresse-t-il à Joseph au cours d’un 
songe ? Et comment Joseph en vient-il à décider de se marier ? 

Nous le fêterons dans quelques jours, l’ange du Seigneur vint trouver Marie de jour ; il vient de 
nuit trouver Joseph. En fait, Dieu agit jour et nuit. Sa fidélité est de toujours, de tous les jours, 
de toutes les nuits. Dieu nous accompagne sans cesse. Un psaume dit : « le Seigneur comble son 
bien-aimé quand il dort » (126, 2).  

Il y aurait une forme d’orgueil à penser que notre coopération à l’œuvre de Dieu cesse quand 
notre corps ferme les yeux, comme si Dieu n’agissait que par nous. Les sciences humaines nous 
apprennent d’ailleurs que le jour nous engrangeons des informations dans notre mémoire, dans 
la partie vive de celle-ci. La nuit, notre cerveau met de l’ordre dans ces informations en les 
plaçant dans les bons dossiers, –avec une marge d’erreur possible-, sans que nous produisions 
d’effort. 

Dans une famille, il y a tout ce qui se vit d’une manière consciente, il y a aussi ce que nous 
recevons de manière inconsciente, c’est-à-dire sans aucun effort de notre part, mais pas moins 
en profondeur. Humblement, accueillons cette part d’accompagnement. Vécue dans l’amour, 
elle ne nous met pas en danger, elle peut être, au contraire, un grand motif d’action de grâce. 

Dans la préparation au mariage, il y a bien sûr les temps de réflexion, de partage, de témoignage 
qui accompagnent les fiancés. Il y aurait une forme d’orgueil à mépriser toute la vie consciente 
et inconsciente qui façonne les cœurs et les personnalités, et les rend disponibles à un amour 
fidèle, durable et fécond. La préparation au mariage commence dès le sein de sa mère. 

Accompagner des fiancés vers le mariage chrétien, c’est peut-être autant faire découvrir ses 
caractéristiques, -les fameux piliers-, que les aider à relire leur vie avec ses forces et ses 
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faiblesses, les aider à prendre conscience de l’œuvre de Dieu dans leur vie, Dieu qui frappe à 
leur porte d’une manière particulière. 

Arrive la deuxième question : Comment Joseph en vient-il à se marier ? Comment discerne-t-il à 
l’aide de l’ange qui, en quelque sorte, l’accompagne sur son chemin ? 

Il y a trois éléments qui conduisent Joseph à un bon discernement. 

Le premier élément réside dans le fait qu’il est un homme juste (cf. Mt 1, 19) ; c’est-à-dire qu’il 
cherche à s’ajuster au projet de Dieu. Il a décidé de renvoyer Marie et de le faire en secret pour 
ne pas lui faire de mal. Nous ne pouvons pas espérer avoir un bon discernement s’il est trop 
mélangé à des sentiments compliqués, comme la peur ou la jalousie voire la vengeance. C’est 
pourquoi la proposition du sacrement de réconciliation est une bonne proposition à l’approche 
du mariage si celui-ci est bien une prise en compte du pardon dont Bruno a si bien témoigné. 

Le deuxième élément est l’appel extérieur : « l’ange lui apparut en songe et lui dit » (Mt 1, 20). 
Le cœur de Joseph est disponible aux appels. Il n’est pas seulement rempli de lui-même et de 
ses désirs. Si nous laissons seulement nos désirs –même légitimes comme le désir d’être aimé 
ou le désir sexuel- prendre toute la place, nous ne pouvons pas entendre un nouvel appel. 
Paradoxalement, il est possible que des hommes ou des femmes soient trop remplis de leur 
propre désir pour avancer jusqu’au mariage. 

Le troisième élément est la parole de l’ange faite de respect de ce que Joseph vit et d’une 
invitation à regarder l’œuvre de Dieu. « Ne crains pas », dit l’ange (Mt 1, 20). Autrement dit, il 
reconnaît que Joseph a de bonnes raisons de ne pas vouloir se marier avec Marie, par crainte de 
Dieu c’est-à-dire pour respecter sa volonté. 

Puis il ajoute après sa demande : « puisque l’enfant engendré en elle vient de l’Esprit Saint » (Mt 
1, 20). Pour trouver son chemin, il convient de regarder ce que fait l’Esprit Saint. Celui-ci ne 
commence pas son chemin avec nous chaque jour. Il a plus de suite dans les idées que nous-
mêmes. Il est bon de proposer aux fiancés de regarder comment Dieu les a déjà accompagnés 
dans leur vie, y compris à travers les épreuves, comment Dieu a préparé leur cœur au sein de 
leur famille, de leurs amitiés, de leurs fréquentations, et aussi à travers leurs échecs. 

Frères et sœurs, puisse saint Joseph nous aider à mieux vivre l’accompagnement que le Seigneur 
confie à son Eglise, dans la joie de coopérer à l’œuvre de l’Esprit Saint, en particulier dans la 
préparation au mariage. 
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